
FAUT-IL AVOIR PEUR DES PIGEONS ?
Symbole de paix, d'amour, d'innocence dans le passé il est devenu un "rat-volant", un cafard, l'ennemi à abattre, un nuisible dangereux por -
teur de germes mystérieux. Contrairement à ce qu'on affirme ces oiseaux sont utiles pour plusieurs raisons : - Ces oiseaux sont sans danger et  
c'est prouvé par un retour d'expérience de 10 000 ans, on ne peut pas en dire autant, n'est-ce pas, de toutes les nouvelles molécules diffusées à  
grande échelle sur le marché. - Ils occupent la niche écologique des villes et empêchent d'autres espèces d'oiseaux de venir s'y installer, es-
pèces qu'on connaît beaucoup moins. - Ils nettoient la ville des rejets organiques, source de prolifération des rats et cafards. - Ne pas négliger  
leur rôle de soutien psychologique envers les personnes isolées (personnes âgées, SDF, minorités, etc.).

Les pigeons de roche, amis de l'homme. Le pigeon des villes a dû se rapprocher de l'homme dès le début de la création des grandes cités.  
Il a été domestiqué par l'homme depuis la plus haute antiquité pour sa viande, comme pigeon voyageur et pour la qualité de ses fientes qui  
servaient d'engrais pour les cultures. Au XVIII° siècle, en France, quand l'élevage pour la production de viande fut abandonné beaucoup 
d'oiseaux furent probablement relâchés ainsi qu'au XIX ième siècle quand la mode des pigeonniers disparut. Maintenant certains pigeons 
voyageurs utilisés pour les compétitions ne reviennent pas chez leur propriétaire pour préférer la liberté et se mêler aux colonies des pi -
geons de ville. Ils ont sauvé des milliers de personnes pendant les deux guerres mondiales et ont obtenu de multiples médailles militaires.

La population a peur des pigeons car on n'arrête pas de lui dire que ces ani-
maux sont dangereux et transmettent des maladies. Ce qui est non démontré 
scientifiquement et même faux puisque les colombophiles en contact perma-
nent avec ces oiseaux ne sont pas contaminés. En fait les spécialistes le savent 
et c'est prouvé empiriquement sur le terrain par une expérience millénaire de 
cohabitation de l'homme avec les pigeons biset (pigeons voyageurs au moyen 
orient  entre  autres).  Cherchez  donc  une  étude  scientifique  indépendante  et 
contradictoire  prouvant  que  cet  oiseau  est  dangereux  pour  l'homme;  elle 
n'existe  pas!  Le  risque  d’attraper  des  maladies  d’origine  aviaire  pour  de  
simples passants en ville est donc négligeable. conclu le Dr Bernard Lefebvre, 
vétérinaire en maladies des pigeons dans le texte Quelles sont les maladies sus-

ceptibles d’être transmises à l’homme par les pigeons ? Avis d’un vétérinaire praticien - 2009
Au début des années 60 nos élites en vertu de la doctrine : animal 
sauvage = danger = nuisible = destruction commencèrent à diffu-
ser dans la presse, à suggérer 

au gouvernement que les pigeons pourraient transmettre des maladies. Des campagnes de destruction 
commencèrent.  Devant l'hostilité  d'une partie  de la population et  des écologistes,  nos élites,  aidées 
maintenant par le gouvernement et l'administration convaincus, forcèrent le trait.  Les campagnes de 
presse s'enchaînèrent d'année en année, de décennie en décennie avec leurs lots de protestation d'asso-
ciations écologiques, colombophiles et de protection des animaux. La population convaincue finit par avoir peur de ces oiseaux, voir même  

avoir de la haine. Maintenant cette phobie 
est  installée  durablement  dans  l'incons-
cient collectif. En fait les pouvoirs publics 
se trouvent maintenant piégés et sont har-
celés par la population et en réponse ils en 
rajoutent  une  couche.  Maintenant  toutes 
les communes capturent et  gazent les pi-
geons.  L'état  quant  à  lui  a  officialisé  le 
processus depuis  longtemps déjà  par  son 
règlement sanitaire départemental type où 
les  pigeons  sont  décrits  comme vecteurs 
de maladie comme les rats. Le pigeon se 
fera appeler rat-volant par une partie de la 
population.  Toutes  les  communes  Fran-
çaises  ont  tué,  tuent  ou tueront  leurs  pi-
geons  de  roche.  On estime qu'on  en  tue 
ainsi plusieurs millions chaque année. 

Le  nombre  de  pigeons  d'une 
commune ne peut croître à l'in-
fini, en effet, passé un certain 
seuil,  dépendant  de  l'abon-
dance  de  la  nourriture  dispo-
nible et de la capacité des lieux 
de  nidification,  leur  nombre 
n'augmente  plus  même  si 
l'homme n'intervient pas et que 
ce nombre ne peut être très éle-
vé. Tuer massivement et régu-
lièrement les pigeons biset  ne 
sert  à  rien.  Les  pigeons  oc-
cupent  pratiquement  toute  la 
planète  et  sont  capables  de 
franchir des distances importantes. Une fois qu'une partie de la population a été éliminée, il reste plus d'espace et de nourriture. Cette éradica-
tion fera un vide qui va attirer beaucoup de pigeons qui se reproduiront rapidement. Des méthodes alternatives pour diminuer la population et 
les regroupements de pigeons sur la ville, sans recourir à l'euthanasie, durables, efficaces et peu onéreuses peuvent être mises en place.

AUSSI INTELLIGENTS QUE LES SINGES
De  multiples  expériences  scientifiques  démontrent  que 
ces oiseaux sont très intelligents et jouent très souvent à 
jeu égal avec les singes. Pas besoin d'un ordinateur pour 
battre un humain à certains problèmes de maths. Un pi-
geon suffit ! Des chercheurs ont en effet utilisé des pi-
geons pour une expérience du célèbre paradoxe de Monty 
Hall et qui est si troublant en mathématiques. Et les pi-
geons battent des étudiants et des professeurs ...

Quand on  veut  se  débar-
rasser de son chien on dit 
qu'il a la rage.

Hystérie, mensonges et désinformation.

Une stratégie globale destinée à détruire les pigeons : gazage + faire périr de faim
- captures et gazages massifs en terrain de fond
- installation d'un pigeonnier servant à éduquer la population et à lui expliquer qu'il ne faut pas nourrir les 
pigeons, c'est le volet médiation
- organisation de campagnes de rééducation massives et régulières (dans la commune et dans la presse) vi-
sant les nourrisseurs et la population pour expliquer qu'on ne doit pas nourrir les pigeons car ils trans-
mettent des maladies, c'est le volet propagande
- le volet répression : Tout contrevenant à l’article 120 du Règlement sanitaire départemental est suscep-
tible d’être verbalisé (de 183 € à 450 €). 
Vous noterez que les pigeonniers ne servent certainement pas à contrôler la reproduction des pigeons. Les 
fabricants de pigeonniers prétendent que leur boîte peut abriter 200 pigeons. En fait très souvent ils ne 
peuvent héberger au grand maximum que 50 pigeons, vu l'espace très réduit, l'absence d'aération adaptée.  
Ces cercueils ne servent qu'à endoctriner la population : ne pas donner à manger aux pigeons. 

LES RÉSULTATS
- dénonciations par la population, lettres anonymes, agressivité : 
La population a peur. Elle se plaint des pigeons à la mairie, dénonce les personnes leur donnant 
à manger, les invective et commence à attribuer aux pigeons qui sont partout en ville certaines 
maladies qu'elle subit comme l'asthme, les affections respiratoires, etc. Le vieillissement des 
bâtiments dû à la pollution urbaine leur est aussi attribué.
- Pogroms :
Les personnes qui nourrissent les pigeons sont agressées physiquement (voie de fait). Les pi-
geons sont empoisonnés.
- Rafles et captures :
La mairie, les copropriétés, les gares de trains, de métro ou de bus, les musées chargent les dé-
pigeonneurs de capturer les pigeons. Appâtage et canon lance-filet ainsi que cages pièges.
- Gazages :
- Des millions de pigeons sont gazés au gaz carbonique pur chaque année en France.


